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Homélie du Père Paul Royet aux obsèques du Père Éric Ardiet 
 

 
Lecture :  1 Corinthiens 9, 16-19.22-23 
 Psaume 22 
 Evangile selon St Jean 3,13-17 
 
Eric, c'est donc toi qui nous rassembles cet après-midi en cette église St- Laurent d'Arnay- le- Duc. 
Nous sommes nombreux, très nombreux. 
La plupart d'entre nous aurait, sans aucun doute, une ou plusieurs anecdotes à évoquer. Tu ne laissais 
pas indifférent !  
En pensant à toi, me vient l'image d'une figue de barbarie, piquant à l'extérieur, mais d'une grande 
douceur à l'intérieur. Il fallait pouvoir dépasser les épines pour goûter au trésor qui était en toi ! 
Je me permets simplement de citer ce qu'un confrère m'a écrit :  
 
Éric, un homme fidèle dans ses engagements.  
Un homme fidèle en amitié et qui pouvait donner des conseils judicieux une fois que l'on passait sur 
son langage déroutant au premier abord.  
Un homme qui avait le cœur sur la main. 
Un homme qui n'a jamais pensé à lui, jamais pris de vacances, et pour qui, l'annonce de l'Evangile 
primait sur tous les autres aspects de la vie. 
 
Eric, nous nous connaissons depuis 40 ans et, depuis environ 30 ans avec toi, et 3 autres prêtres du 
diocèse, nous nous retrouvons tous les mois ou 2 mois chez l'un ou l'autre. C'est donc vers eux que 
je me suis tourné pour choisir les 3 lectures que nous venons d'entendre.  
A la lumière de ces 3 lectures, nous pouvons rendre grâce au Seigneur pour ce que tu as vécu et 
incarné. 
 
Je commencerai par l'Evangile. 
"Dieu a tellement aimé le monde, qu'il a donné son Fils unique", venons - nous d'entendre. 
 Nous avons là tout le mystère de l'incarnation : L'Amour de Dieu pour le monde qu'il a créé, l'amène 
à décider d'envoyer son Fils unique vivre dans ce monde, pour montrer aux hommes comment vivre 
et témoigner de son Amour.  
Cette venue du Fils unique est possible grâce au "oui de Marie". La Vierge Marie qu'Eric aimait tant 
prier et faire prier. 
Permettre d'entrer dans la profondeur du mystère de l'Incarnation, voilà bien ce qui a poussé Eric à 
se lancer plusieurs fois, dans la réalisation de crèches vivantes avec des habitants de ses paroisses (et 
je m'étais d'ailleurs appuyé sur son expérience pour en réaliser dans cette église d'Arnay lorsque 
j'étais curé ici !) 
 
Mais si Dieu a tant aimé le monde qu'il a envoyé son Fils unique, né à Bethléem, St Jean nous dit bien 
"afin que quiconque croit en lui ne se perde pas, mais obtienne la vie éternelle". 
Alors rien d'étonnant, qu'en plus des crèches vivantes, il y a eu les "spectacles" de la Passion ! 
L'incarnation du Fils de Dieu, Jésus, est le début du chemin qui le conduira à mourir et ressusciter et, 
par-là, nous ouvrir le chemin de notre propre vie éternelle ! 
Pour Éric, il ne s'agissait pas tant de spectacle que d'occasion de permettre à chacun d'entrer et de 
goûter intérieurement les grands mystères de la Foi Chrétienne, afin de pouvoir en vivre, ici-bas, 
avant d'aller partager la vie éternelle.  
 



La première lecture, que nous avons d'ailleurs entendue dimanche dernier, nous permet de rendre 
grâce pour cette Foi chevillée au corps qu'avait Eric.  
"Annoncer l'Evangile, ce n'est pas là pour moi un motif de fierté, c'est une nécessité qui s'impose à 
moi. Malheur à moi si je n'annonçais pas l'Evangile", nous dit St Paul. 
Au delà de tous ses excès, ses colères, et parfois ses jugements hâtifs, qui ont pu blesser fortement 
certains, Eric se saisissait de toutes les occasions pour annoncer l'Evangile. 
Et, pour ce faire, il débordait d'imagination avec le souci que cette annonce rejoigne bien le concret 
de la vie de ceux à qui il s'adressait.  
Pour lui, cette annonce passait aussi bien par une présence, et parfois une animation, dans des lieux 
non ecclésiaux, que par un soin de la décoration des lieux de cultes, ou par des liturgies bien vivantes 
et incarnées. 
N’a-t-il pas été jusqu'à célébrer l'Eucharistie pour une sainte Geneviève, sur un autel dont la base 
était deux motos de CRS ! 
Il est vrai que ces dernières années, la fatigue due à la charge paroissiale mais aussi à une hygiène de 
vie plus que négligée, lui avait enlevé de la créativité. 
 
Le psaume 22 nous invite à reconnaître comment Dieu est avec nous, à nos côtés, et vers où il nous 
conduit. 
Il y a toujours un risque dans notre vie, c'est de ne pas prendre le temps de reconnaître combien 
notre Créateur prend soin de nous, discrètement, sans s'imposer, cheminant avec nous, et suscitant 
à nos côtés des frères et sœurs pour nous soutenir. 
Si nous sommes profondément tristes du décès d'Eric, il nous sera bon, ces jours-ci, de nous 
remémorer ce que nous avons pu vivre avec lui en essayant d'entrevoir ce que cela me fait sentir et 
connaître du Seigneur. 
 
IL me fait reposer 
IL me mène vers les eaux tranquilles 
IL me conduit  
TON bâton me guide et me rassure 
TU prépares 
TU répands 
 
Le souvenir de ce que nous avons vécu avec Eric, ne doit pas être comme un album photo que l'on 
feuillette, et qui suscite nostalgie, joie, ou regret, mais plutôt l'occasion de reconnaître la manière 
dont Celui qu'Eric a désiré servir en étant ordonné prêtre, a pu agir en lui et par lui, malgré sa 
condition d'homme pécheur. 
C'est en te promenant dans le village jurassien de ta grand-mère et en voyant un prêtre un peu âgé 
peindre l'intérieur de son église que, l'enfant que tu étais, se dit qu'il faut prendre la relève ! 
L'appel du Seigneur se fait souvent entendre par des moyens inattendus ! 
Éric, au-delà de ton côté provocateur, impatient et "gueulard", tu nous as donné à voir la figure d'un 
prêtre totalement dévoué à ses paroissiens, désireux jusqu'au bout qu'ils soient de vrais amis du 
Christ. Ta grande tristesse de voir que les enfants du catéchisme ne venaient pas à la messe le 
dimanche (et tu en voulais à leurs parents), nous dit combien l'Eucharistie était importante, vitale 
même pour toi. 
Il me semble que l'Eucharistie et la prière à Marie ont été les deux poumons de ta vie spirituelle. 
Ta dernière homélie portait justement sur la prière.  
Que l'Eucharistie que nous allons maintenant célébrer soit une belle action de grâce au Seigneur pour 
les talents qu'il t'a donnés et que tu as mis au service de ses créatures pour qu'ils aient la vie en 
abondance ! 
 
           Amen 
 


